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Au-delà des limites, partie 4
Victorieux face au piège de la comparaison

Dieu veut amener ses enfants à vivre des choses qui dépassent l’entendement. Pour cette raison, 
nous poursuivons sur le thème : « Au-delà des limites     ».
Lors des sessions précédentes, nous avons parlé :

✔ De l’esprit de rejet en contraste à l’amour inconditionnel de Dieu.
✔ De l’importance de refuser de se conformer à autre chose qu’à la voix de Dieu.

Aujourd’hui, nous allons aborder un autre fléau qui peut nous empêcher d’aller au-delà des limites :
➔ Le piège de la comparaison

Le diable est malin, rusé et aime les ténèbres. Mais nous, enfant de Dieu, nous vivons dans la 
lumière et nous sommes remplis de la sagesse de Dieu 
→ Le Dieu vivant habite en nous.
Nous sommes donc appelés à marquer la différence, parce que nous sommes différents.

Les principales causes qui nous poussent à nous comparer sont : l’insécurité et le rejet.
Pour en venir à bout, nous devons donc apprendre qui nous sommes !

Durant la prédication, nous avons mis en évidence que :
- Il est possible de comparer des objets. Ex : Coca ou Fanta ? Iphone ou Samsung ? …
- On ne peut pas comparer ses enfants quelles que soient leurs différences : on les aime tous pareils!

Lorsqu’on se compare entre nous, nous sous-entendons que Dieu fait des préférences. Et c’est faux!

➢ Nous sommes tous des chefs-d’œuvre.   
Un chef-d’œuvre n’est pas fait pour être comparé : il est unique. On peut comparer les produits, 
mais pas les gens. En effet, nous n’avons pas la capacité de connaître la réelle valeur de chacun.

Éphésiens 2:10 « Car nous sommes son ouvrage1, ayant été créés en Jésus-Christ pour de bonnes 
œuvres, que Dieu a préparées d'avance, afin que nous les pratiquions. »
1 En grec, on parle d’œuvre d’art, de chef-d’œuvre ! Et cela implique tous ses enfants.
→ Vivre dans la comparaison, c’est réduire la grandeur de Dieu, car lui nous regarde comme des 
chefs-d’œuvre.

 Genèse 1:27 « Dieu créa l'homme à son image, il le créa à l'image de Dieu, il créa l'homme et la 
femme. » = Notre identité et notre valeur viennent du fait qu’on porte l’image de Dieu sur nous.
→ Nous sommes différents, uniques, exceptionnels et magnifiques ! 

Libérons-nous de la compétition et de la pression du monde :
► « Nous sommes créés différemment et non supérieurs les uns des autres »

L’ennemi aime créer des insécurités dans nos cœurs afin de nous faire entrer dans son piège.
➢ Qu’est-ce que la   comparaison     ?   

C’est mesurer notre valeur, notre identité ou notre succès au travers de la vie des autres.

Ex : Qui est le meilleur ? Celui qui a une Tesla ou une Range Rover ? Aucun : Ils ont une voiture.

► « Notre identité ne se mesure pas, elle est unique »



➢ Les   origines   de la comparaison     :  
- Une insécurité intérieure liée à un manque de connaissance de notre identité
- De l’orgueil : se sentir meilleur que les autres lié à de l’ignorance car personne ne l’est. 
- Spirituelle : satan opprime avec cet esprit de comparaison. Sachant fort bien que cela peut 
anéantir des destinées.

Comprenons que ce que nous portons, personne ne peut le porter à part nous-mêmes. De même, la 
mission que Dieu a attachée à notre vie, personne ne peut l’accomplir à part nous. 
→ La faveur, la grâce et l’onction que Dieu a placé en nous est unique pour notre mission 

Nous sommes donc tous complémentaires, avec nos qualités, nos capacités afin de mener à bien 
l’œuvre de Dieu.

L’histoire de Léa et de Rachel : les deux femmes de Jacob. (Genèse 29)

Suite à un complot, Jacob s’enfuit chez son oncle Laban pour y vivre. La Bible mentionne que cet 
homme avait 2 filles : Léa l’aînée et Rachel la cadette. Rachel est décrite comme étant belle de 
taille et de figure. Tandis que Léa est décrite ayant les yeux fragiles (elle louche). Jacob aime 
beaucoup Rachel et propose à son oncle Laban de travailler 7ans pour se marier avec elle. 

Lorsque nous aimons une personne, nous sommes prêts à nous donner pour elle. L’amour ne 
regarde pas la quantité du sacrifice. 

→ Un amour incapable de se sacrifier, n’est pas un véritable amour. 

Jacob a donné 7 ans de sa vie pour épouser Rachel : il a aimé, il s’est sacrifié. C’est exactement ce 
qu’a fait Jésus pour nous : Il nous a aimés, il s’est sacrifié. 
Éphésiens 5:25 dit : « Maris, aimez votre femme comme Christ a aimé l’Église. Il s'est donné lui-
même pour elle » 

► « Le vrai amour parle en termes de sacrifice. »

A l’instar de Jacob, soyons responsables lorsqu’on souhaite se marier : travaillons.

Notre caractère est un problème dans notre couple ? Travaillons-le : mettons tout devant Dieu. 

→ Le véritable amour nécessite de savoir prendre sur soi.

Jacob travaille pendant 7 ans pour épouser Rachel. Pourtant, le jour du mariage, par ruse, Laban 
lui donne Léa à marier et dit « Ce n'est point la coutume dans ce lieu de donner la cadette avant 
l'aînée. » Genèse 29:26 Jacob aimant Rachel accepte de travailler 7 années supplémentaires afin 
de pouvoir quand même épouser Rachel: amour sacrificiel. 

Lorsque nous sommes proches d’entrer dans une nouvelle dimension avec Dieu, ne comptons pas. 
Soyons prêts à tout par amour pour notre créateur. Soyons fermes dans notre consécration jusqu’à 
ce que Dieu déverse sa gloire sur notre vie. (et encore au-delà!) Patience et persévérance     !  

À partir du moment où Jacob a ses deux femmes, les problèmes commencent. Léa est féconde, et 
donne plusieurs enfants à son mari. Genèse 29:31 dit que « L’Éternel vit que Léa n'était pas 
aimée; et il la rendit féconde, tandis que Rachel était stérile2. » 
2 Ici, on ne dit pas que c’est Dieu qui l’a rendu stérile.



L’insécurité vient d’un manque d’amour. Alors recevons la révélation de l’amour de Dieu nous 
concernant afin d’être stable et confiant, peu importe là où nous sommes.

Genèse 29:32 « Léa devint enceinte, et enfanta un fils, à qui elle donna le nom de Ruben; car elle 
dit: L’Éternel a vu mon humiliation, et maintenant mon mari m'aimera. »

Léa pensait à tort qu’elle pourrait acheter l’amour de son mari en lui donnant des enfants. Un 
homme est appelé à aimer sa femme quoi qu’il arrive, parce qu’il s’agit d’un engagement. 

Lorsque nous avons des insécurités, nous serions tentés d’utiliser notre « productivité » pour être 
aimé : Donner ou faire quelque chose pour se sentir acceptés… →  L’amour ne se mérite pas.

► « Si nous sommes obligés de donner quelque chose pour être aimé, il ne s’agit 
pas du véritable amour. »

Genèse 29:33 « Elle devint encore enceinte, et enfanta un fils, et elle dit: L'Eternel a entendu que 
je n'étais pas aimée, et il m'a aussi accordé celui-ci. Et elle lui donna le nom de Siméon. »

Lorsque nous devons donner quelque chose pour se sentir aimé, peut-être que nous n’étions pas 
aimés dès le départ. C’était exactement le cas de Léa. Elle était victime des manigances de son père,
elle n’avait rien fait pour en arriver là.

Afin de nous éviter des douleurs inutiles posons-nous la question : Étais-je le choix initial ?

→ Si nous ne sommes pas voulus dans un environnement, « secouons la poussière de nos pieds » et 
partons là où nous sommes véritablement aimés.

Initialement, on sait que Jacob aimait Rachel. Tandis que Léa n’était pas le premier choix.

Si aujourd’hui, nous sommes dans la même situation que Jacob, qu’une personne ou que quelque 
chose nous a été imposé, soyons honnêtes afin de ne pas faire de dégât. 

Genèse 29:34-35 Elle devint encore enceinte, et enfanta un fils, et elle dit: Pour cette fois, mon 
mari s'attachera à moi; car je lui ai enfanté trois fils. C'est pourquoi on lui donna le nom de Lévi.
Elle devint encore enceinte, et enfanta un fils, et elle dit: Cette fois, je louerai l'Eternel. C'est 
pourquoi elle lui donna le nom de Juda. Et elle cessa d'enfanter.

Léa finit par comprendre que sa fertilité ne pourrait pas changer le regard de Jacob à son égard. 
Alors, elle décide à présent de tourner ses regards vers Dieu. Elle appelle son dernier enfant Juda. 
Ce qui signifie louange. 

A un moment donné, il faut dire stop : Elle a changé de focus. Ce n’était plus l’amour de son mari, 
mais Dieu ! → Quand bien même son mari ne l’aimait pas, Dieu l’aimait d’une manière 
inconditionnelle. 

→ Que notre louange soit pour Dieu en toutes circonstances.

► « Arrêtons d’attirer l’attention des hommes par nos œuvres. Mais faisons des 
bonnes œuvres parce que nous portons l’amour de Dieu en nous »

Rien d’autre que Jésus ! 



Genèse 30:1 « Lorsque Rachel vit qu'elle ne donnait pas d'enfants à Jacob, elle fut jalouse de sa 
sœur »

Rachel, celle qui était aimée de Jacob, le premier choix, finit par devenir jalouse de celle qui ne 
l’était pas. Pourquoi ? elle a posé son regard sur ce qu’elle n’avait pas encore (des enfants)

► « La comparaison vient quand on oublie ce qu’on a, en se focalisant sur ce 
qu’on veut »

Parfois, nous voulons tellement une chose, que l’on finit par oublier ce que nous avons déjà. Ex : 
On veut tellement de l’argent qu’on oublie que Dieu nous a donné la santé. On veut tellement une 
maison qu’on oublie que Dieu nous a donné une famille.

→ Soyons reconnaissants pour ce que Dieu nous a déjà donné.

Lorsque nous regardons à ce que nous n’avons pas encore, nous ouvrons une porte d’entrée à 
l’insécurité et donc à la comparaison. 

Si nous nous focalisons uniquement sur la manifestation de la bénédiction, nous pourrions avoir 
l’impression que nous ne sommes pas bénis. Or Éphésiens 1:3 nous dit  :« Béni soit le Dieu et Père
de notre Seigneur Jésus-Christ, qui nous a bénis de toute bénédiction spirituelle dans les lieux 
célestes en Christ! »

Nous ne voyons pas encore la bénédiction ? Mais nous l’avons déjà : alignons-nous à celle-ci par la 
foi et celle-ci se manifestera.

Genèse 30:3-6 :Elle dit: Voici ma servante Bilha; va vers elle; qu'elle enfante sur mes genoux, et 
que par elle j'aie aussi des fils. Et elle lui donna pour femme Bilha, sa servante; et Jacob alla vers 
elle. Bilha devint enceinte, et enfanta un fils à Jacob. Rachel dit: Dieu m'a rendu justice, il a 
entendu ma voix, et il m'a donné un fils. C'est pourquoi elle l'appela du nom de Dan. »

Rachel souhaitait tellement avoir des enfants à l’image de sa sœur qu’elle pousse son mari à 
l’adultère. 

► « La comparaison nous pousse à falsifier notre miracle à cause de 
l’impatience »

Nous savons que Dieu avait déjà prévu, dans son plan, de bénir Rachel par Joseph et Benjamin. 
Mais l’impatience et la comparaison ont poussé Rachel à falsifier son miracle. Elle pensait : « Dieu 
m’a rendu justice » Mais est-ce que Dieu était réellement dans cette histoire ? → non

➢ Ne précipitons pas les choses par comparaison.  

Ex : Une personne pourrait dire : « Dieu m’a fait justice et m’a donné ce mari ». Mais on oublie 
qu’une famille a été brisée.

Sachons que notre grand Dieu, rempli d’amour et de compassion, ne rendra jamais justice à son 
enfant en faisant mal à un autre. → Dieu rend justice par l’amour.

Ex : Nous pouvons avoir envie d’accélérer un processus. Alors nous trichons en pensant « Dieu l’a 
quand même fait » → Ce n’est pas son coeur ! Dieu est un Dieu de justice.



Combien de choses avons-nous commencé en disant que Dieu nous a mis à coeur de faire … alors 
que Dieu dit : « TU as eu à coeur de faire... »

Dieu a véritablement fini par rendre justice à Rachel, mais il lui fallait juste de la patience.

→ Dieu a également beaucoup de choses en réserve pour nous 

➢ Comment sortir de la comparaison     ?  

Peut-être qu’aujourd’hui, à l’image de cette histoire, nous sommes au chapitre 29 : nous voyons Léa
avoir des enfants et pas nous. Ou peut-être encore, que nous sommes au chapitre 30 : nous avons 
falsifié notre miracle.

Sachons que la grâce de Dieu est toujours sur nous. Nous connaissons déjà la fin de l’histoire : au 
chapitre 31, Dieu a quelque chose de grand en réserve pour nous.

Un Joseph nous attend : Une bénédiction tellement grande qu’elle va étonner les nations. En effet, 
c’était la première fois qu’un étranger (Joseph) soit élevé à la tête d’une nation aussi grande que 
l’Égypte à cette époque. 

→ Une bénédiction peut être longue mais elle sera excellente ! Soyons patients.

Visualisons la chose ainsi     :   

Nous sommes comme des sprinteurs. Tous qualifiés pour notre course. Chacun son couloir, chacun 
sa course. Nul n’est supérieur à l’autre. Pas de compétition mais une mission. Le but premier 
étant que chacun atteigne la ligne d’arrivée. 

► « Courons notre propre course en célébrant les autres et non en les enviant. »

Personne n’est adversaire, mais chacun avance dans sa course pour accomplir le plan de Dieu. 

Ex : Dieu peut nous avoir appelé à chanter. Mais nous nous limitons en nous disant que nous 
n’avons pas une aussi belle voix que telle ou telle personne.

→ On n’oublie que c’est notre voix spécifique que Dieu veut entendre dans les nations.

► « La comparaison ralentit notre destinée »

Dieu veut des originalités. Il nous a crées uniques pour que nous le soyons. Si nous essayons de 
ressembler aux autres, nous allons perdre notre temps car nous courons dans le mauvais couloir.

L’apôtre Paul disait « soyez mes imitateurs », mais il n’a pas dit soyez des copieurs. Autrement dit, 
restons nous-mêmes. Imiter, c’est s’inspirer, prendre ce qui est bon pour nous. Mais copier, c’est 
faire à l’identique. Pourtant, est-ce que Dieu nous appelle à la même chose ?

Que nos yeux soient sur notre ligne d’arrivée et non sur les autres, au risque de tomber. 

→ Nous sommes tous égaux aux yeux de Dieu, alors bannissons la rivalité. 

Laban était injuste, Jacob n’aimait pas Léa et aimait Rachel, mais Dieu n’a pas fait de favoritisme.
Elles ont toutes deux eu des enfants !

Avec Jésus, nous sommes victorieux face à la comparaison.

En Jésus-Christ, nous sommes richement bénis ♥


